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LE CONFLIT GERMANO-SOVIÉTIQUE 

LA PLOSlRllÈLÙTfE DaTriÏÏSTOIRE 
sétend sur un front de 2.400 Kilomètres 

Dès les premières journées, l'aviation du Reich 
a porté des coups terribles à son adversaire 

Les forces germano-roumaines sont entrées en Bessarabie 

La décision du Fiihrer j 
a causé dans le monde entier 

une émotion considérable 

photo inédile montrant le gent 
un récent dénie a BEYROUTH 

ra' DENTZ. Haut-Commissaire de France en Syrie, 
(Ph. Graphopresse>. 

Berlin 23 — Ainsi que le D.NA:outre, bsrre la Baltique au moyen:tante en comparaison des résultats 
i apprend de source autoriser. U d'un cordon de mines, qui gênera'obtenus par l'aviation allemande, r. 
c tntrleristictue de la campagne con- considérablement les évolutions de est d'ailleurs à noter que presque 
ire les Soviet.* consiste dans le fait la marine rouge dans la Baltique tous les assaillants ont été abattus 
yue le» combats se dérouleront sur Comme toujours, "armée de l'an _ , , il j 
rie grandes étendues et qu'ils com- a. cette fois ci. encore, porté des b n t r e e de» t roupes a l lemande» 
porteront probablement de part et coups terribles a son adversaire. Au ^ W M U M J I M . . . . p . . . L ; . 
d'autre la irise en ligne d impor- cours des premières vingt-quatrci ** rouinwDef en DessaraDte 
tants effectifs. De* a présent, on heures, elle a occasionné des pertes Berlin. 23. — Des troupes alle-
l>eut estimer que le iront de l'Est considérables aux groupes d'avia- mandes et roumaines sont entrées 
s i tendra sur euviron 2.400 kilome- non soviétiques tout en ne subissant le 23 Juin en Bessarabie. 
1res a vol d'oiseau. Cette distance e.x-mème que des pertes excessive Elles vont en direction de la fron
tal environ celle de Berlin a Otbral-'ment réduites. L'attaque que kesjUàra soviéto-roumaine. telle qu'elle 
tar. aviateurs rouges ont menée avec de.s existait il y a un an avant la re-1 

>uite a de» marche» forcées et, force» insuffisantes contre l'Est prise de la Bessarabie par l'U.R.S.S. i 
probablement aussi a la mise en,allemand se révèle très peu impor- (Lire la suit* «n deuxième page) 
ligne de fortes motorisées considé
rables, nous i errons, au cours de ces 
prochaines journée* se mouvoir sur 
cette immense étendue, un nombre 
de troupes tel que Ihistoire n'en 
a jamais vu évoluer sur un champ 
de bataille. 

t e générai ANTONESCU 
iPU. Archives 

Les troupes de 1 Union Soviétique 
* nt «roupee.; clans iarmee et dans 
a marine rouges. I. f. a pa> d'ar-

T>e« de i air distincte, mais bien plu
sieurs groupes d'aviation qui sont 
:v-partis sur l'armée et la marine. 
Quoique au cours ces dernières 
années, l'armée rougé ait PIC for-
"'•ment rentorcee. la campagne de 

de a cependant démontre 
n'est pas très maniable P.us 

no:nbreusei et lurtees sont l< 
:n.Tions réunies dans une armée, 
d.. rant. plus diffici.e devient leur 
criidu.te. 

1. sera.t trop tôt de vouloir 'irer. 
après .es première^ 24 heures du 

qui ne constituent évidem
ment que des opération.-. prcliminaV 
ics. fies conclusions n;en définies sur1 

la •v.irr.'ue que prendront les evene-j 
rne.i s. i; apparaît cependant: de* 
a présent que les torces années alle-i 
mandes se son: as-iure t'avantage de
là surprise tactique de .'ennemi qui; 

; ..-se ;i ix frontière' 
L'armée a.lemar.dc a déjà gagne, 

du terra èurs endroit». 
Cou mènera inévitablement a desi 
entassements pius considérables avec| 
les forces piinc.pa.es de l'Union 
Soviétique, qu. son' depuis long-
'emps massée ire occr-l 
dentale soviétique et qui étaient! 
prétea a paW: a l'attaque. 

La marine aiiemancie. eile aussi. 
ti pas.see immédiatement a 1 ar.a-' 
que. a.nsi que ,e prouvent les sortiesi 
des \edettes rapides dan» la Balti
que orientale et l'activité des pa-
:rou.iies mixtes de vaisseaux .egers 
g< .mono-roumaines, dans la Mer 
Noire. La manne allemande a. en 

Dans la plupart des Pays, on souligne que, seule, 
l'intervention de l'Allemagne en U. R. S. S. est capable 

de sauver l'Europe des horreurs du bolchevisme 
judéo-Berlin. 23. — Les commentaires d une bande d'exploiteurs 

de la presse allemande approuvent, britanniques. 
avec la plus grande satisfaction, la Le « Hamburger Fremdenblatt » ....•••••••..•...•« 
décision prise par le Fuehrer. Sous considère la nouvelle phase de la « rm 
le titre : t Pour sauver l'Europe ». guerre comme une croisade à la- v ichy. ii. — o n annonce 
le journal « Der Montag » écrit : quelle sont acquises, sans excep- " e a t re syrien de ja guerre : . rvtti . rtériiinn du Puehrer es» u o n - t o u t e » >" sympathies de l'Eu- Après son évacuation par < Cette décision du ruenrer es. „ o p e e t q u J e n t r a j n e a u s s i a v e c e i l e p r ^ ç ^ D a m a , 

LES HOSTILITÉS EN SYRIE 

Les troupes françaises 
barrent les routes 

de Damas à Beyrouth 
et à Homs 

une révélation pour l'avenir de 
l'évolution politique. Depuis de* 
mois le peuple allemand s'est pose 
en silence la question : « Qu'en est-
il donc avec l'U-R.S S. ? » Mais le, 
Fuehrer devait se taire et de mê-

, me les journaux allemands. 
> A l'heure actuelle, il n'est plus 

nécessaire de celer au monde que. 
• malgré les efforts du Fuehrer, le 
bolchevisme. après de légères fluc-

: tuations de la puissance moscovite 
lÀuùt décidé À paisnarder dans le 
I dos l'Allemagne, qui se trouve- en 
pleine lutte décisive. Le peuple al
lemand, écrit le journal, remercie 
donc Adolph Hitler de n'avoir ja
mais perdu l'ennemi de vue. Au sur
plus il est clair, aujourd'hui, que 
Churchill a repoussé les offres ré
pétées d'entente du Fuehrer parce 
qu'il comptait sur l'aide militaire 
et la force souterraine bolchéviste 
de l'Union soviétique ». 

Le « Voelsklscher Beobacntei » 
attire l'attention sur le fait que 
cette offensive également réclamait 
une solution impérative qui ne lais
sait place à aucune autre. 

« Mais encore cette fois, pour
suit le Journal, le Fuehrer ne s'est 
nas laissé ravir l'initiative de l'ac
tion dans la lutte menée contre 

| l'Allemagne par ses ennemis. Du 
reste, il est clair aujourd'hui pour 
le monde entier, que la Russie so
viétique n'a observé officiellement 
sa soi-disant neutralité qu'afin de 
prolonger le plus longtemps possi
ble le foyer de guerre en Europe 
Centrale, dans le but de pouvoir at
taquer tout de même finalement 
une Allemagne affaiblie par une 
longue guerre » 

I Le journal conclut en constatant 
que seule la destruction du bolche
visme rendra la route libre pour 
l'instauration d'une confédération 

l'enthousiasme d'autres nations. 

(Lire la suite en deuxième page) 

du| Les Français tiennent les hau-IPalnryre (désert de S;ne) compre-
teurs environnantes ainsi que les-nant deux colonnes parties de 

l c s routes menant de Damas vers Bey-i l'Irak qui ont ensuite opère leur 
a"capi"aleHsyrien- r o u l n e t Homs. jonction. 

..-. _ été occupée par des forces' La poussée signaiee par le com- k 'a* ' t" j° n française a *"*?"? 
ndoues. neo-zelandaises et gaul- muniqué militaire d'hier a été ef- S f „ ? ° , „ ? , , " ^ ^ , „ i f ~ iT„' 

listes. fectuee par les forces anglaises de té ,*?*^ ^ 1 **]*nxZ*m * * ? - J * -

LE RETOUR DES PRISONNIERS 

' di "midi pa ries milieux militaires 
i français, de très lourdes pertes. 

Sur le secteur côtier du front. 
l'a situation est inchangée. 

Le retour massi des prisonniers est commencé. Voici les occupants d'un premier train de pères de ,„ -^ , 
politique et spirituelle de 1 Europe quatre enfants ou fils aines de quatre enfants libérés, gui est arrivé en gare de Chalon-sur-Saône, écoutant Pétain 
qui a a .utter contre la tutelle M SCAPINI, ambassadeur de France, qui leur souhaite la bienvenue. (Ph. Graphopresse). Ison En 

En 2e page le communiqué traneai» 

(f L'armée tf Afrique 
est prête à défendre 

l'honneur 

de la Patrie » 
a déclaré le général Weygaod 

Madrid. 23. — A Casablanca, à 
l'occasion d'une cérémonie de ser
ment au drapeau qui s'est déroulée 
en présence des généraux Weygand 
et Noguès. le général Weygand. 
s'adressant à dix mille soldats maro
cains, a déclare : 

« L'armée d'Afrique est prête a 
défendre l'honneur et la dignité de 
la patrie. 

« Notre ancienne alliée est aujour
d'hui notre ennemie la plus achar
née et au cours de ses attaquet 
contre 1 Empire colonial français. 
elle se sert de quelques traitres qu 
lui montrent nos points faibles. 

t II n'y a ni Justification, n: 
excuse à cette misérable trahison 
de la patrie française. » 

Le général Weygand conclut en 
exhortant tous les fils de la n a n c e 

ranger autour du Maréchal 
i. afin de sauver la France et 

Empire. 

Les menées de Moscou 
en vue de déchaîner 

la Révolution mondiale 
Berlin. 23. — Nous reproduisons|liste, ainsi qu'en font foi d'ailleurs|ment yougoslave qui y fut accuséi 

ci-après les données essentielles délies déclarations de personnalités!de chercher un rapprochement avec » „ _ _ . . , .„„:„ , ;„_ „ „„.,i- M a „ . ... «. . ._ ( . „ i . « u u . , n . i . i M , 
la note élaborée par le ministère ! roumaines. Même après 1 adhésion Rome et BerUn. Un tract distribué! tonnes . L aviation a jsoule, dans les eaux terri toriales anglaises, 

Le communiqué allemand 
Berlin, 23. Le Haut Commandement allemand communique : 

Dans l'est, les combats se poursuivent avec régularité et effi
cacité contre l'armée rouge. Dans la mer Baltique, nos vedettes 
rapides ont rencontré un bateau de protection côtiéré, l'ont 
coule, ainsi que quatre navires de commerce ennemis Jaugeant 
en tout 5.950 tonnes. 

Dans la mer Noire, une formation navale germano-roumaine 
de reconnaissance fut prise sans aucun succès sous le feu des 
batteries à longue portée russes. 

Dans leur lutte contre la Grande-Bretagne, des sous-marins 
ont coulé dans l'Atlantique du nord, à l'ouest de l'Afrique, six 
navires marchands ennemis avec une jauge totale de 26.500 

L'Empreinte du Dieu 

des Affaires étrangères du Reich au de la Roumanie au Pacte des Troi.s,à Agram prit à partie le Dr Mat-j 
'sujet de la propagande et de l'agi- Puissances, des éléments commu-i 
tation politique du gouvernement ;nistes tentèrent, mais en vain, dei 
soviétique. Il s'agit du document ,soulever la population contre les 

.dont M. von Ribbentrop avait an-1troupes allemandes. Cette propa-
' nonce la publication au cours de la;gande fut menée avec les moyens i 
conférence de presse extraordinaire habituels, c'est-à-dire des tracts, 
qui eut lieu dimanche matin. Il en;qui furent acheminés à Bucarest 

,résulte que. malgré les traités exis-IPar des courriers du gouvernement 
! tants et le revirement politique i soviétique 
dans la plupart des pays de l'Eu-; De même, en Yougoslavie, en pot*. 
rope. Moscou ne cessa de poursuivre vait observer à la fin de l'été 1940 
le but de déchainer la révolution (que la propagande communiste 
mondiale pour instaurer ensuite la;S'était transformée en une agita-
dictature du prolétariat tion antiallemande. Ici. et surtout 

'en territoire Slovène, on eut recours 
Le pacte d'amitié germano-sovié-!à la propagation de pamhlets invi-

• 1 tique ne put amener les communis-itant la population à organiser des1 

tes en Roumanie à mettre une< manifestations antiallemandes et; 
sourdine à leur propagande anti-jantiitaliennes. Ces tracts attaqué-: 

'allemande et antinationale-socia-'rent en particulier le gouverne-! 

Le Maréchal MANN^RHElM 
(Ph. Archives» 

qui, après Lille, se jouera bientôt dans les 
principales communes du Nord et du Pas-de-
Calais. 

Nous sommes heureux d'informer nos lec
teurs que nous allons publier, d'ici quelques 
jours le beau roman régional de MAXENCE 
VAN DER MEERSCH, d'où ce film sensa
tionnel a été tiré. 

La réaction mondiale 
devant le conflit 

germano soviétique 
POUR SA PART, LA HONGRIE A ROMPU 
DIPLOMATIQUEMENT AVEC MOSCOU 

LIRE NOS INFORMATIONS EN QUATRIEME PAGE 

U. WRANGELl 
Premier ministre Finlandais. 

(Ph. Sipho). 
ehek, chef du parti croate, parce 
qu'il voulait vendre le pays aux 
« impérialistes fascistes de Berlin 
et de Rome ». Les agents bolche-
vistes eurent même la hardiesse 
d'organiser des manifestations 
monstres. 

(Lire la suite en «euxlème page) 

trois cargos lealisant en tout 11.000 tonnes et a touché «n 
plein par des bombes de gros calibre deux autres grands navires 
de commerce. 

Des avions de combat ont attaque avec succès, durant la nuit 
passée, des installations maritimes dans l'estuairs de la Tamisé, 
des aérodromes en Ecosse du nord et des objectifs militaires 
situés sur la cote sud-est. 

Lors d'une tentative ennemie de survoler avec des avions 
de combat, sous forte escorté de chasse, les cotes dé la Manche il 
s'engagea un vif combat aérien durant lequel onze appareils 
britanniques furent abattus par la D.C.A. et deux autres par 
un bateau avant-poste. 

En Afrique du nord, des avions allemands et italiens ont 
attaqué hier des positions ennemies et des entrepôts de réserve 
prée de Tobrouk. Durant la bataille de Solloum du 15 au 17 juin, 
deux centé chars britanniques furent anéantis. Par ailleurs, 
douze chars prêts a être utilisés, dix canons, soixante quatorze 
camions ainsi que de nombreuses armes à main et des munitions 
tombèrent entre nos mains. Plusieurs centaines de Britanniques 
furent faits prisonniers. 

Une forte formation d'avions de combat allemands a déverse 
des bombes de tout calibre sur la base navale d'Alexandrie, dans 
la nuit du 23 Juin. Dans le quartier du port, des destructions 
importantes furent causées. 

Des aviona dé combat britanniques ont Jeté la nuit passée 
des bombes explosives et incendiaires sur la partis occidentale du 
Reich. A Brème et en d'autres localités, il y sut dos dégâts 
matériels dans les quartiers habités. Lee chasseurs do nuit et la 
D.C.A. ont abattu trois des avions assaillants. L'aviation russe 
a Jeté sans efficacité dos bombas sur la Prusse orientale. 

Le lieutenant-colonel Moeldere a obtenu hier sa 73* victoire 
aérienne. 

(LIRE EN DEUXIÈME PAGE LE COMMUNIQUÉ ITALIEN). 

piinc.pa.es
file:///edettes

